
 

Des ateliers au service de chirurgie pédiatrique et à l'unité Angela-Duval  

Au CHU, les enfants jouent aux échecs 
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Depuis deux ans, une activité 
échecs est mise en place au CHU 
Morvan. Elle s'adresse aux enfants 
hospitalisés au service de chirurgie 
pédiatrique et aux adolescents de 
l'unité médico-psychologique 
Angela-Duval. 

« Si tu déplaces la tour, je suis échec 
et mat. " Clara, 14 ans a le sourire, Elle 
vient de gagner sa première partie 
d'échecs, Et pas contre n'importe qui. 
Contre l'animateur en personne, Depuis 
deux ans, le Comité des échecs du 
Finistère met à la disposition du Centre 
hospitalier des animateurs chargés 
d'enseigner les échecs,L’objectif est de 
donner envie et de faire découvrir ", 
explique Jacques Kerbaol, président du 
comité finistérien, Pour les personnels 
du CHU, cette activité ludique « permet 
surtout de changer le .quotidien des 
enfants ". 

Et au bout de deux années, le bilan 
est plutôt positif, Pour les enfants 
d'abord, pour leurs parents, les ani-
mateurs et le personnel hospitalier. Fort 
de ce succès, les ateliers ont trouvé 
écho auprès de l'unité médico-
psychologique Angela-Duval, unité 
basée à Morvan, mais qui dépend de 
l'hôpital de Bohars. Trois animateurs, 
Marie Bodénez, Pierre Salaun et 
Jacques Priser, rémunérés par le Comité 
des échecs du Finistère (avec le soutien 
du conseil général) interviennent deux 
fois par semaine dans chacun des 
services. « Les séances sont adaptées au 
service et au patient », rappelle Sylvie 
Bertaux cadre infirmière au CHU, 

Activité sportive 
En chirurgie pédiatrique par 

exemple, Marie et Pierre interviennent 
au chevet des enfants ou en salle de 
jeux. À Angela-Duval, Jacques assure 
une séance collective auprès de 3 à 5 
adolescents. 

Avec le recul, l'ensemble des 
 
Clara, 14 ans, va remporter 
 sa première victoire. 

L.

Donovan, 8 ans, se prépare pour sa première leçon d'échecs avec Marie Bodénez. 

équipes de soins s'accorde sur le côté 
positif de cette activité sportive. « 
Activité avant tout ludique, répète 
Jacques Kerbaol, les échecs permettent 
aux jeunes de s'évader un moment de 
leur condition de patient ». Ils 
développent aussi « la concentration, 
l'esprit critique, l'imagination, l'humilité 
et l'esprit d'équipe », appuie de son côté 
Syvie Bertaux. 

Pour les patients, c'est peut-être aussi 
le début d'une nouvelle passion. Chaque 
semaine en effet, les animateurs sont 
très attendus. 


